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AVIS!

A nos amis en gnral, et toutes les
personnes qui supportent notre jour-
nal:

Nous appelons l'attention de tontes
les personnes qui doivent faire des
publications lgales, particulirement
des ventes par autorit de justice, sur
le dfaut de prcautions qu'elles ont dle
ne pas donner les instructions nces-
saires et positives pour que ces uibli-
cationa soient faites par le journal do
leur choix; cela nous prive, en ffet
d'an patronage qui nous serait accord.
Le shbriff de la paroisse apporte, en
dffet, un zle qui tient de la jalousie, 
assurer au journal dont il estnon seule
ment le directeur mais an des princip-
aux actionnaires, toutes les ventes par
autorit de justice, et certaines publi
cations en cette matire, ont apparu
dans ce journal, bien qu'elles dussent
nous appartenir, selon l'intention des
parties elles-mmes, ei elles avaient
t consultes; et d'autres nous ont t
enleves, la demande personnelle du
shrift on de ses dputs o moment de
la signification des ordres de saisie.

Ceux qui prfrent soutenirou patro-
niser tout autre journal de cette parois-
se, sont parfaitement libres, et nous
aurions fort mauvaise grce nous
plaindre de semblable prfrence; mais
nos amis qui dsirent nous accorder
leur soutien, sont instamment pris de
veiller ce que les officiers soient ex-
prssment requis de donner an Cour-
rier, les publications qui peuvent les
concerner; et nous les engageons aussi
particulirement, nie pas se laisser in-
iaencer en aucune manire, pour les
faire consentir, au besoin les contrain-
dr6 donner ces publictions a tout
autre journal, quel qu'il soit.

* Ne perdez pas de vue que le Cour-
rier se charge de tons genres d'impres-
siens, et dans les conditions les puins
irBonables.

Le snateur J. G. Carlisle, devant
faire partie du cabinet de M. Cleveland,
comme secrtaire du trsor, dit-on, a
envoy sa dmission de asnateur au
gouverneur du Kentucky.

Six cent cinquante juges seront
nomms pour distribuer les prix l'ex-
position de Chicago et recevront, les
Amricains $600 et les auntres $1000.
Chaque jage devra expliquer pourquoi
il demoe ou refuse un prix.

L'ex-roi de Servie Milan vient de se
raecommoder vec sa femme Natalie,
dont il s'tait divorc trs brutalement
alors quil tait encore roi, et pour r-
gulariser leur situation les anciens
poux vont se remarier prochaine-
ment.

La rcolte de tabac l'ile de Cube
promet d'tre l'une des plus abondantes
cette anne et de fournir un article de

ermier qualit. De grandes tendues
eterre ont t consacres la culture

del sette plante, qui rapporte bien
mieux que celle da sucre.

Mary Tagger, de Philadelphie, est
uane mre quia la colre trop prompte
et trop mauvaise: parce que son fils
lai a demand l'autre soir pourquoi
aille ne venait pas souper avec lui elle
lui a enfonc dans le sein le couteau
deont elle se servait dans le moment
peur retourner des crpes et l'a tu
raide.

Dans le Kansas, les popolites et les
rpubllanes continuent jouer au
plu malin et c'est A qui trichera le
plu. Chaque bande a sa lgislature
et pratique le jeu grossier d'enlever
due sige aux lus du parti oppos
pour les donner ses esandidats bat-
tu. Il parat bien rsulter de cette

petite guerre qu'un dmocrate
soit lu snateur.

La population de Denver, Col., tait
toute runie dans les diffrents th.
tre de cette ville dimanche soir
quand la police est venue arrter les
propitaires et employds de ces tab-

ieemeae por violationde la loi du
dias.ebe. La population indigne s'est
sters port.en masse vers la rsidence
du amrtitre protestant qui avait fait

pqrer oet arrestations et a bris
tobutes lee vitres de sa maison coups
de pierres.

Stiee pliers ont la rputation de
Rtm' pas trLs civil& on ne peut pas
4dire cala de celui qui gsrdaic la prison
4de paroilse Onest Baton Rouge
milsoir; troorant sans doute sa
bMese trop monotone, il a ouverte la
WAe talnBt dteonue trois volears et
Sai a iaits prendre l'air des champs,
t qa'llsU ont aussitt accept. Le

phl agomant de l'affaire e'est que le
lr .'est eaqliv avec ses prison-

lei dearnires noouvelles reues du
9s,reea portent que notre acien

tr rror d'dt&O E. A. Burke prospre 
PWtm l4lqe 'exploitation dese mines
Iit egreone de' accs et quoe
I t crsit ra on mesures de nous

e qo'il nous a am-
1 e aobtenu du goaverneiaent
StoIo oneesDalon d'ane charte

ltsrIaer de la: Loulsiaine, la-
ean asie et un monopole

exil du ehes cus par4** sth.Deeavaeuntagsex
mus woo006 pur le g..a lsed gaseo re$our,
aIInd tbtd et U4my part

11 
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M1 L. Placide Canonge, l'crivain
distingu dont les crits plaisaient si
bien la population d'origine franaise
de la Louisiaine, est mort dimanche
dernier la Neuvelle-Orlans, sa ville
natale et celle o a'est coule la plus
grande partie de son existence. M.
Canonge avait crit dans un grand
nombre de journaux franais qui ont
lutt sans succs pour l'existence dans
la ville reste la plus franaise des
Etats-Unis. Il a longtemps collabor
l'Abeille et tait encore attach sa
rdaction lorsque la mort l'a frapp.
Il tait l'auteur de plusieurs drames,
don't quelques-uns ont obtenu du suc-
cs Paris. Comme homme public, il
a reprsent un ward de la Nouvelle-
Orlans la lgislature pendant quatre
ans. En 1885, le gouvernement l'a.
vait nomm officier de l'Acadmie
comme marque de reconnaissance pour
les efforts qu'il avait faits pour perp-
tuer la langue franaise en Louisiane.
-Meschacb.

Les accidents do chemin de fer sont
nombreux cette saison, et il s'en est
produit des trs regrettables depuis une
semaine. A Peru, Ind., vendredi, un
train a t prcipit dans la rivire
Wabash, un seul homme a t tu,
mais tous les passagers ont t blesss ;
le lendemain, la jonction d'Alton,
Ill., un train en retard s'est fourvoy
dans une voie de ct et s'est abinx
contre un train de fret, don't plusieurs
des chars portaient du ptrole qui s'est
enflamm, dterminant ainsi une ex-
plosion qui a ajout considrablement
l'horreur de l'accident; vingt per-
sonnes y ont perdu la vie et plu-
sieurs autres, trs grivement bles-
ss, mourront problablement; le
mme jour, Docklow, Penn., un train
s'est heurt contre un autre train ar-
rt sur la mme voie et plusieurs per-
sonnes ont t blesses.

Le juge de la cour suprme des Etats
Unis Lucius Quintu8 Cincinnatus La-
mar est mort Macon, Gie., ot il tait
en visite chez un parent, lundi der-
nier. Il se portait bien quelques in-
stants avant sa mort et causait joyeuse-
ment avec des amis; soudainement, il
a prouv de violentes douleurs et
quelques minutes aprs il avait cess
d'exister. Il avait t secrtaire de
l'intrier sous l'administration de
Cleveland et avait t nomm juge de
la cour suprme en 1887. On croit
que le prsident Harrison lui donnera
pour successeur l'avocat-gnral Mil-
ler.

Inserrez vos annonc dans les colon-
nes du Courrier si vous voulez aug-
menter vos affaires.

Les personnes en retard pour le pay-
ment de leurs souscriptions au Cour-
rier, sont instamment pries de rgler
l'arrir.

Il faut que tout le monde vive.

IMPRIMERIE
-DU-

:-C OURRIER-
Ruelltaiu, Opeloesaa.

Excute avec promptitude et des prix trs
raisonnables tous travaux typographiques, tels
que

Cartes, Affiches, Circulaires.
Ttes de Lettres,

Livres, Pamphlets, Briefs,
Etiquettes, Factures,

&c., &c., &c.

B. BLOOMFIELD,
Commissaire de la Cour de Circuit des

Etata-Unis, pour le District Sud-Ouest de la
Louisiane.

Commissaire de la Cour des rclamations
des Etats-Unia.

Notaire Public dans et pour la paroisse St.
Landry.

Son attention toute particulire sera don-
ne aux entres de terres et aux preuves fi-
nales. S'occupera de collecter promptement
dans les paroisses St. Landry et Acadie.

S'occupera des pensions, des patentee, etc.
Office avec I'Bon. Jne. N. Ogden, Opelousas.
18 jillet. 1891.

NeVimo
DU DR. PIERRE

est un des meilleurs remdes de notre poque. Ui
nettoie le sang, renouvelle la vitalit, e du
corpstout germe de maladie, et muet en mdmetemps
les organes dans de bonnes conditions de fonction-
nement. La mdecine se copoe de plus de trente
jortes d'ingrdients diffrents, tirs principalement
dureegtl; il est connu et en usage depuis
p e cent an. Son emploi a t tra avantgs x

dan la ganralit des manux qui de ds jours arec.
tent l'humanit et principlmnient danusea maladies-
qui proviennent du sang et des dsordres de l'esto.
ac, teulles que constipation, maux de tete, maladie

des rogeons, condition bilienue, Jaunisse, sriuma-
timunes, hydrbpisic,'-dyspepsie, fl re
intermittente, arsyp&les, bou$onsiace,
et bvre, scrofule, plaies prulentes,

croissances canereases, mass et plaies,-
du te sLntIme osseux, e<omctloms, mIAladies dea , ale broclie, ngeaie, iaux dedans ie1 de

Ued km me Mdecine brevete, et il
West pas 4 vente c

ue n sentdiment ee t s ld teret
dsireux de fadre r le ,enre hambialat
badces u'Bls en ont r les he n et leWs
Ueaes m u xont t guaitd ^a ce raBmdenu sot
devemn e t le-nt aient turvWr su*a-

,pSSRfI#,IS,*suse I
denn g ag g Bs,
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AN ACT.

To enforce labor contracts and to provide a
penally for the wtilful violation thereof, and
to make it a misdemeanor for persons, not
parties to said contracts, to gt..fully inter-
fere therein and to provide for the punish-
ment thereof.

Section 1. Be it enacted by the General
Assembly of the State of Louisiana, That
whoever shall wilfully violate a :contract of
labor upon the faith of which money or goods
have been advanced and without first tender-
ing to the person from whom said money or
goods was obtained the amount of money or
value of the goods, shall be deemed guilty of
a misdemeanor, and upon conviction thereof,
shall be fined in a sum of not less than ten
($10) dollars, nor more than two hundred
($200) dollars, and in default of payment
thereof with costs shall be imprisoned in the

lariah jail for not more than 90 days at the
discretion of the court.

Sec. 2. Be it further enacted, etc., That
if any one shall wilfully interfere, entice
away, knowingly employ or induce a laborer
before the expiration of his contract as herein
provided, to leave his employer or the place
rented before the expiration of his contract,
shall be deemed guilty of misdemeanor and
upon conviction shall be fined in a sum not
less than ($10) dollars, nor more than (200)
dollars. for each person so enticed or employ-
ed, and shall be liable in double the amount
of damages in a civil action which such em-
ployer or landlord may suffer by such aban-
donment.

Sec. 3. Be it further enacted, etc., That
if any person availing himself of the provis-
ions of this act shall falsify or fraudulently
cause an arrest to be made, or with the in-
tent to unlawfully and wrongfully detain any
laborer or person, he shall be deemed guilty
of a misdemeanor, and upon conviction shall
be fined in a sum not less than two hundred
and fifty [$2501 dollars nor more than five
hundred [$500] dollars, at the discretion of
the court, and in default of the paymtent of
said fine and costs, he shall be imprisoned
for not less than thirty (30] nor more than
sixty [60] days.

Sec. 4. Be it further enacted, etc., That
all laws or parts of laws, in conflict herewith.
are hereby repealed, provided; that none of
the penalties prescribed by this act, shall ap-
ply to any contract of labor which may he
for a longer period than one year.

Correspondence.

liditor COURIER:-
The New Orleans journals of Wednesday.

25th inst., announce the death of JOSEPH P.
HoRwoa, Esq., of that city, which took place
at his residence on Esplanade street, on the
night of the 24th inst., at 10:20 o'clock.

As a personal admirer and friend, permit
me to say of him through your columns, that
a more kind, sincere and noble hearted gen-
tleman never lived. He made no parade of
his good qualities, but unobtrusively prac-
ticed them. Those whom he permitted to be-
lieve he esteemed as friends he was always
willing andctady to serve.

I had the pleasure of sharing his friend-
ship through many years of social life, and
therefore, am able to speak of him as he was.

He was a fine lawyer, and as an admiralty.
equity and chancery plealer, had no supe-
rior at the New Orleans ba•

e
, which all read-

ing men know, is distinguished for its learn-
ing and ability. Mr. Horn was remark-
able for his extraordinary in try and pow-
er of endurance. He work p from boy-
hood by the exercise of these qualities, and it
was often a source of much astonishment
how he kept up under all he was known to
undertake. His industry, energy, persever-
ance, fidelity to friends and duty to family,
are worthy of emulation, whilst his eumsnencci
as a lawyer, in view of the obstacles met,
with and overcome during early manhood,
should inspire courage and ambition among
all who desire to be useful in life. May the
eternalyears of God prove a jubilee to his
emancipated spirit. E- NORTH CULLOM.

Excessive Cotton Planting.

Montgomery, Ala., Jan. 30, 1893.
Having expended all efforts that I was ca-

pable toward procuring a convention of cot-
ton farmers to discuss the conditions that
present themselves, and that goes plainly tio
show that a.great increase in the acreage of
cotton is imminent this season, I am ,bliged
to abandon the same and resort to other
measures, and I respectful!y appeal to the
press for their assistance in securing the
" consummation so devoutly to be wished." to
wit: The holding of the production within
the bounds of consumption.

The sale of fertilizer tags for this season in-
dicates a large increase. Disaster is obliged
to follow. History goes to show that an ex-
cess of supply over the demand gives the
buyer the vantage of making priocs. When
the consumption exceeds the production it isa scramble with them to obtain the product;

otherwise it is a fight with the farmers to ob-tain anything like a price. My desire is to
call the careful consideration of the cotton
farmers to this important matter. Prompt
action is necessary to prevent the planting of
an excessive csop. Ressectfully,

HETsro D. LANE.
Commissioner of Agriculture.

Read the Advertiseaemene.

Recently while holding a chat the subject
of their local paper was discussed. One
farmer said he thought it had too many ad-
vertisements in it. The other replied: " In
my opinion the advertisements are far from
being the least valuable part of it. I look
them over carefully every week, and I save
at least five times the cost of my paper each
year through the business advantages I get
from them." Said the other. "I believe you
are right. I know that they pay me well and
rather thinkit is in bad taste to find fault with
the advertisements after all." These men have
the right idea of the matter. It pays any
man with a family to support to take his
local paper for the sake of the advertisements
it contains if for nothing mere.-Greencatle
'Star-Press.

The World's Fair.

The South may claim, without prejudice, to
have more than its share of the world's fair
The acknowledged beauty of the ladies of the
South is due in a great degree to the use o.
Creole Female Tonic, the ladies' friend andf
favorate, and sure care for all female sick-
nees. It cares prolaspsns uteri and all
organic diseases.

It is perfeetly apparent that, unless some
means shall be found by which pension ex-
penditures may be curtailed by cutting out
the fraud and lopping off the undeservers,
new sources of revenno must be found.
When Corporal Tanner cried, at the outset of
the Harrison administration, "'God help the
surplus I" his voice was prophetic. The plan-
der he contemplated has been brought to a
'finish. Unless new sources of supply shall be
found, there will soon be nothing left to
grab.-Philadelphla Record, Ind.

Prestom'. Red Ake

Is a certain curefor headache. It will cure
headache only, and is guranteed to do that.
It won't cure anything else. It never fails.
Don't suffer when you can get relief in 15
miantee.

Though the war of 1812 has been over
eighty years there are still 165 survivors of
that ust•ggle living. The success of those
old soldiers ing pretty young girls is
shown bythe feet tat 6651 left widows who
still live and draw pensions. If this proportion
should hold true the year 1940 will see 100,000
widows drawing pensions on account of the
clvil war.--Ex.

r e Ceasrterate.
Don't worry about your friends and family

with hat wor• and faded appearance. it
lwill. care .r diseased organs and change
your plid cheeks to the rosy haue of health.

1$ =is now alleged," says the National
o~ a f Berlint, "that the American

alde ongres and press were bribed',
the Psa aa adventurers. Judging by

tat -we should say the 'renoh government
hald da.s tty well to drive some lying cor-

out of , Prisoe.-Springfield Re-

I- t cas Reaid.. e..
S d Akeios *ertalsi sad speedy

- t ." e1 .., say: - ed, to cu.re

m • -+ m am.0

IF YOU WANT INFORMATION ABOUT

PENSIONS
Address a letter or postal card to

THE PRESS C'LAIMS COMPANY,

JOHN WEDDERBURN, - Managing Attorney,
P. 0. Box .163. WA INGTON, I), C.

PENSIONS PROCURBD FOR

Soldiers, Widows,
Children, Parents.

Also, for Soldiers and Sailors disabled in
the line of duty in the regular Army or since
the war. Survivors of the Indian wars of 1832
to 1841. and their widows, now entitled. Old
and rejected claims a specialty. Thousands
entitled to higher rates. Send for new laws.
No fee until successf'ul.
Nov. 19, 1892.

PATENTS
Caveats, Trade.Ylarks. Design

Patents, Copyrights,
And all Patent business conducted for

MODERATE FEES.
Iufouration anrd advice given to inventors

without 'iharge. Address
PRESS CLAIMS CO.,

John Wedderburn.
Managing Attorney,

P. (t. lBx I,;:;. Washington, D. C.

The'll' (',olpany is managed by a combi
nr:tioln o, the largest and most influential
newsarllors in thi, United States, for the ex-
press IlIrlo.. of trtecting thiir subscribers
against unsei npulous and incompetent Patent
Agents, and each paper printing this adver-
tisement vouches for the responsibility and
high standing of thll Press Claims Company.
Nov. 19, 159T.

GOOD SEI VFICE.
PRIJOMPT RETLURNS.

Columbia Rice Mill.
NE \V Y()RK.

l''hc undertsigned bl g itt call the attention
of plantlers and fa ctots It tihe above mill
which is among the largest in thle United
States. It is thortoughlly equipped with the
latest and btstl mtahineryt for the milling of
rice and see' eu.s olut-turns equalled by few
and exeelhll bYv one

Sales gtl:artiti'ed•:l : it'ltllll anti reL'tittatL('ue

imade ilnnlediately illV dispositiotn of goods.

If desired.1, will remit nominal valhe of
goods imetdi:attely ont tleceipt. clhargiitg for
such advance interest at rllte of•ti olo per an-

Relatively higt'her prices a:r obltained on
rice at the North 'oll sante as regular in
New c rliea.ttli.

Rice shtonhl be Itackeil in strong bags.
Mark ihags plainlyS, so shipment can be iden-
tified. tlags returneld or accounted for.
fConitmntll s an l and rt'eresinlldenee solicited.

DAN TALMAGE'S SONS
115 Wall SL,

New York.

Ripans Tabules

Ripans Tabules act gently
but promptly upon the liver,
stomach and intestines; cure
habitual constipation and dis-
pel colds, headaches and fevers.
One Tabule taken at the first
symptom of a return of indi-
gestion, or depression of spirits,
will remove the whole difficulty
within an hour.

Ripans Tabules are com-
pounded from a prescription
used for years by well-known
physicians and endorsed by
leading medical authorities
everywhere. In the Tabules
the standard ingredients are
presented in a form that is
becoming the fashion with
modern physicians and modern
patients everywhere.

Persons'in need of the Ripans
Tabules will find the gross pack-
age (price $s.oo) the best and
most economical to boy. It is
also in convenient form to divide
up among friends. The above
picture rpresents a quarter gross
mox, pribceI cents; a single vial
may ne bat for sn cents, by mail.

RIPANS CHEMICAL CO.,.
so SPRUCE ST., NEW YORK,.

One for Each County
How would you like to make in six

months from $500 to $2,000 and
more, besides your regular income?
You can easily do so by accepting
the exclusive agency of our Room
Renting Co. for your County. Room
and Board furnished World Fair Vis-
itors. No advance payment required
of patrons secured by you. Responsi-
ble parties only need apply.

Write for particulars. If you mean
business.

International Room Renting Agency.
1 13 Adams Street. Chicago, Ills.

Jan. 21,lOt

W. S. FRAZEE,
Attorney & Counsellor at Law

& Notary Public.
Office on Landry St., Opposite the Court

House.
Will practice in the Federal and State

Courts. Prompt attention given to all busi-
ness. May 14, 1 y.

INQUIRY !

One year ago I heard from my cousin,
Alias Moosa, at that time at Dutchess Junc-
tion, N. Y. Since that time I heard he was
in Chicago, hot have received no tidings of
him lately. Would like to hear from him.

(9" Chicago papers please copy.
ABRAHAM J. KOORY.

Opelousas, La., Jan. 7, 4893, St

NEW GROCERY.
Having opened a grocery store on Landry

street, near the bridge, in the Generes stand,
stocked with a chboee assortment of fresh
goods which I sell at the lowest prices, I
respectfully solicit a share of public paon-
a. `e CLEMENT HEBERT.

FEED RICE FOR MALE.

A l-imited quantity of "namerchantable"
4gB, red sad mixed, perfetl n, and she
et •rsad m one i feed, for, bores,

,Iw , poitrsJ, sicet•for salpeeheap Asp.
':. ides; Leadry street, sad A

IF YOU WANT
BARGAINS,

GO TO

JOS. BLOCH'S.
Whose Stock is entirely too

large to Carry through the
SDull Season, and in or-

der to realize the
Cash,

Sweeping Reductions
Have been made all along the

the line, and in every de-
partment, including

Dry Goods,
GROCERIES, BOOTS, SHOES,

HATS, NOTIONS, HARD-
WARE, AGRICULTU-
RAL IMPLEMENTS.
FURNITURE, ETC.

If you want BARGAINS, cill
with the Cash and yon will get
them.

A. LEVY, President. A. DIETLEIN, Vice President. J. T. SKIPPER, Cashier

THE FIRST NATIONAL BANK
Of Opelousas, La

CAPITAL ST(CK 850.SU0.
SURPIUS 510,000.

DIRECTORS :

ALPHONSE LEVY, E. LATREYTE. I. M. LIT('HENSTEIN
ANT. DIETLEIN, IKE ROOS, .If'LI(tS MEYERS.

J. T. SKIPPER.

A general Deposit, Discount, Exchange a; dl Collectian I ne•i .ail,),I.
'The business of Merchants, Planters andu t!h (h iiz it .s ai large is r+-pj c t flity sI iiit:il
pi Money to loan on A 1 paper, large or smaull. [t o('OIletiuns a Specialty.

FI ANTZ & OPITZ,
-:- PRACTICAL WATCHM A K ERS A ND JEWELERS,-:-

Atn IAEND EARS IN-

i/_ Diamonds, Jewelry, Watches, Clocks, Sil-
ver and Silver Plated Ware Etc.

No 17 Bcurbon Street, near Canal,
For merly coiner Royal and Bienville Streets

No5-6m] NEW ORLEANS. LA.
,- ;-• -:••' ", i, .. • ;. .; -r .. . . . .. -

ALFRED PAVY,
Opelousas. La.,

Notary Public & Auctioneer.
Office in Recorder s office, St. Landry.

W. A. CHACHERE,
HOUSE & SIGN PAINTER

-AND-

Paper-Hang e r,
OPELOUSAS. LA.

Work solicited and neatly executed at
moderate prices. Jan. 7. 1893, i mh .

MONEY TO LOAN,
On first mortgage on real estate for 5 or

10 years, at 2 and 3 per ccnt interest for
whole term taken out in advance. Apply to

C. J. THOMPSON,
Real Estate Agent, Opelousas, La.

Nov. 12, 1892.

WE TELL YOU
nothing new when we state that it pays to engage
in a permanent, most healthy and pleasant busi-
ness, that returns a profit for every day's work.
Such is the business we offer the working class.
We teach them how to make money rapidly, and
guarantee every one who follows our Instructions
faithfully the of o0.oo a month.

Every one who takes hold now and works will
surely and speedily increase their earnings; there
can be no question about it; others now at work
are doing It and you, reader, can do the same.
This is the best paying business that you have
ever had the chance to secure. You will make a
grave mistake if you fall to give it a trial at once.
If you grasp the situation, and act quickly, you
will directly find yourself in a most prosperous
business, at which you can surely make and save
large sums of money. The results of only a few
hours' work will often equal a week's wages.
Whether you are old or young, man or woman, it
makes no difference, - do as we tell you, and suc-
cess will meet you at the very start. Neither
experience or capital necessary. Those who work
for us are rewarded. Why not write to-day fir
full particulars, free ? E. C. ALLEN & CO.,

Box No. 420, Augusta, Me.

C. D. STEWART,
- Dealer in-

Sash.... Doors.... Blinds
Mouldings, Mantels,

Slate Hearths,
&c. &c.

Lime, Cement, tFire Brick,
White Sand,

&c.

Oice near RR. Depot, Opelousas. a

Dr. W. W. THOMPBON.
Malin t.,adjoining Courier oflice, Opelousas.

-Dealer in-

Drugs, Mediciaes, Chemicals.
PATE1NT MIRDICINElS,

Fany Goods, Plerfumerie, Sundries,
And a General Assertment of Goode usually

kept in a fretlaaus store.
A el te r Pament remedes ecsteatly

on land. Pesmlrptions carefhlly compousd-
edtarpmnfgtk. Des. 19,e.

5. .'

C. J. THOMPSON,

Real Estate Agent,
(Opelo usas,- La.

Wili give his peir"ional attention to the pur-
chase" and sale of Real Estate, the placing of
leases, collection of rents, payment of taxes for
non-residents and the making of abstracts of
titles on short ottie, lie Iropioses to estab-
lish a first-class real estate office, and if lie
meets with th i, prlper eOcouragement. will
boom your country. encourage the influx of a
good cl ass of immigrants, and induce the in-
vestment of capital among y I Your patio-
nage is earn-st ly solicited

)pt-loisas, La . Apil 2, lu

GIBBENS & NICHOLSON,
Washington, La.,:
---- DEALERS IN-

Cypress and Pine Split & Sawed

-:! LUMBER +:-
Shingles, Boards, Flooring,

Cistern Lumber,
Ceiling, Doors, Sash, Blinds.

j' Bills sawed to order on short
notice. Dec 21-3m

MRS. D). LAAS,

-:-Private Board and Lodging,-:.
Union st., between Blellevue & Landry,

Opel 7sas, I.a.
New House, Comfortable Rooms, Good Fare
Moderate Rates. (apl 2-ly,

PORTRRAITV! PICTURES!
CALL, AT PROF. R. M AYER'S

NEW PHOTOGRAPHIC GALLERY

Adjoining Methodist Church,

If You desire a Fine, Artistic Portrait.

NEW LIVERY STABLE,
North Street, near Railroad Depot, Opelousas

Saddle Horses, Draft
Horses, Gigs, Hlacks,
Buggies, Surreys, &e
for hire, with or

without drivers. Elegant turn-outs for pleas-
ure drives. Particular attention given to the
needs of Commercial Travelers, H IHorses
fed and cared for. GUS. E. DUPRE.

April 25, 1891. Agent.

Farmers' IJnion Lunch House
Main street, opposite Bailey's Drug Store.

Opelousas. La.

Good Board and Lodging
AT CHEAP RATES.

W Lunch and Hot Coffee at all hours. ,•

GEM SALOON.
-o-

Mark FiMberg Still Holds the Fort I!
Opposite the Courthouse

-With a choice line of-
Liq ora, Wines, Brandies, Cigars & Tobacco.

The finest Billiard and Pool Tables in
t b. . ~any 9-1y

:4k - ,

CHARTER.

S'tate of Louisia.i -Prish of 't. LaB E IT KNOWN that on this, TDay of January, in tlhe Year of orOne Tlousaud Eight lundred and .-
Three. before mie, Alfre:d Pavy, a Notary
lic, duly commissioned and or, in and
the Parish of St. Lanldry, Stat above
ten, and in the presence crf the undere
witnesses, hereinafter namedt, r I
came Messrs. Roger liros.. a
firm compposed of Louis M. Roaer, Em
Roger, herein reirires leteld by Mr. E. C.
er, of said firm, Adeli I)urio, Alexandre
Durio, Quebeiloan & Taylor, a co
firm, composed ,of Don Lonii Taylorand
E. Quebedeau, herein representeor and y
Taylor, of said firm, rLucius B y leaud,
II. Bernard, herein prepriesteiltby D G
Bernard, all of the t tw of Arnaudville, p
ish of St. landry andi to reo well knoe, t
severally declared that, availing tbem
of the provismins of AI1. ,No, li of the se
Assemubly of the State iof lInisianai appr
arl signed on June thie ' th. 1888, the
consolidated and agi'reei, andl Iy thes te
ents, dt( contra;ct tland agree 40 formselves into a (coriration for Ihe objects
purposes, and under the terms, hlimitatica
and stilulatio s1 here ~al'ter sfet forth, t,4it :
Art icle I. The nanrnn and Iitle of thisporation "hall tie ithe Al•tNA IDIL eFAIL IQUO)R C(iOMPA\NY IlIIIITED, itRdomicile shall be in thle to;n of Arna•dvil,

i te Parish of St. Landr, Louiana, andshiall exist for the Itli Of'f on'e y.ai, from tltirst day of JanIIarI ,i r providfed that
conuent if ill the 'r'esent inl orporatr
their siilceii lsr l • r l i•;l tirl h term hi

.Cha rt.er a} be extnd l nd sail da.or ~isd r i r l ati i• h i or a i a lion Oatui •llllr' a of rti

torlporatioi are hterebv deelare l to be theeondllr in f lt retail tilllr business to bup

ti ons i r s re ti i tll liiriii on I n such

. rt. :1. . Tl h t', apiti t, ,, I. ,, .oif l co'A
o i ii lhixie t d hte s lltl of Five Thl•ifl ,e Hlundred D ollar-, divided ointo ..ix
slir'e' of I' 'illy 'i I. l )e lltrs each and o,4,cribed as l ieinafte, sti ',tedi.; and the bu•. a
to begirn after the ptassee of this act.t

I Art. l The eapitl. i t ,'h Of the corpora.
t'iin is O\ ,ic and obs t , ,I ai follows, to.
wit : Rogers . Br' ., ti , l,le ,re, : Adelin Dnrio
tnas s: .l1x re t. 1 Min . ten sharsuib,- leal , .\ 1 ayhr. in -hires. nLucin haBenlea' l hi it , , s i-: TI - II 11' .1nlr'iner

-hal t .; ali i t %.lt h ',ti p : li t this day
the par Value - ' ' ' b in g elighy.gy[.tv
dol as. S Ne, of , h' ini,crprat

o r s or theirassigns -all ha e the light tro 'ispose of hissI hare or Shales ii, the tll ition; exceptto
eitih r J i ill ofi th. :ihar, holders, or with
their wrtintel rne., t, it t hie of her thani to
'the shale i hthiers.

'Artl. . liThe shaii hl , ii iii this t
tion shall not hIe liable for iany of tie inadebt.
nes, Oiltr cts or ifaultl t t l l. i any otherstur than ti bai lance li !;i, be orwiog on
his .shal. •t rh,.trt . I,,ol Chall any infor.

nali t ill tiheii ,;iiz.tion if tthis Charter have
the fllec t 't rtendering it ii I, lor of maki•s
anyi sihare biieitrr ilii' bItrnil the "on•p
,a;la e ,, hii Sh are
Airt i; I lile rh ilt l•ii ' . President, a

ii l,,e I,' lit a r ii t' roipany, and to
,.1. i ui , h'11 ..:I: , c ,! ru of the bulineM,
aill s'kil "areas li on elii.atlion for his ae-
vi s f.,'• c.l, a alary .is nI:ty be fixed from t

i
me.

to iiti v lb e in, rl,,iratorn or their aseigue.
The ilarim hki iother exp rise,. shall be ehag-
able to, l;, expense aeemirut of the businees,
Tlihe prof it. after deducting expenses and
loanis, to b divided equally amoontg the share,
holders, according to their nnmber of sahares;
each shareiholder to receire nie sixtieth of
said profits per share.

Artlli Thi, oliporation shall not expire
nor cca, iii the death of' Onie ,of the stock.
holders. In such an eve(lt. the business shal
Ibe carried o ut t 'he survivors intil the expir-
(ion orif • year r,, of tir extended term
whicil iy hiavne iegun to riii,. 'hould the
Sliart ivig l t e'lii s cllois st 1 o do, provided,
however, tiht sail s'ai rr rtvor. will have the
right t ,o purch le o ' ritai tlie share or
sha;rte .i i il 'tere ft of the iecteei, l from his

ere ll si.o, sit the ptrice i'f tihe al!raiaelsea j
Ithern.f, l.,,ri byt i ndiiit 'ner,itn and dshll
have one ,i"ar it, 1 ay3 t tlle estate the
Sanio int wh;,.Ih ii bei di, :iis tdireed by oa
praisetill; i I
ArIt. s. . Wheti •r iit , cuti poraol ,i shall io

tinre b limitation, death, or otherwise, ist
affair, Iali Ie liqridat le bytt thi e locikbld.
emrs, titii, or by thle survivors in case of
death. t hil.r they agreel' to iname a liqui

Art. I. ,ie iluaiani:la shall keep a regetar
set of hool-, exhilbilting iand ,..,,riling all of
ihe alf.i , of tie corlporationi, which heoii.
shall al,if''y e openii to the inliielion of the
toc'khi,lrs at reasonable io oi's.
Art lti. The profits are to Ie divided at

such thnes as mray he agiredl upon after fall
statemients of thie iusiness to Ie made by tie
managter.

Art! I. lii the event ,fft it l leath or " ,
ignation of Emilne Clay Roger as ifanaggr,
the sui vivi ig stock'holder or nrstotkhlrid,
shtall hlave the iright olL filling tlhe vlrlwesn
Art., 12. All citations shall hie nadeuon the

imnatlger of the corporation ; he shall bridt.
all sui is for and in behalf of the eorportia,
and defendl all suits brought against it.
Thus done, read anid sigined at the tows "

Arnaudville, Parish of St. Landry, in t.e-
tlresenee of Frank M.. Roger and Daniel ,
Martini. colitletent witnesses, who have lha
tn siined withi the contracting parties,a
the hi,'e oL•. irltalry, hie iday an ot ate afloors-

A. I)URIO,
Ri)G ER BROS.

try E. C. Roger
A . P. IURIOS .

QUEBEDEAU & TAILOR

\1 itiesses . L. BEGNEAUD,
IFRANK M, Roiu.Ern. MRS. II. BERNARID,DAN•ELP. MAR'•T•IN i D. II. BERNARD.

SEA, , Notary Public.

laving examined iitll, foregoing Charlerand act of ineorptii it ioin. aid finding nothing
therein tihat is contrary ii, law or good moralt,

i (do hereby talpprove the stamer
E. B. DUBUISSON,

District Attirney iltih Junditieal
Dlistrict Iof Lonisianl.

:iled Janiry "1 17th. 93.
ALFRED PAVY,

Iseputy Clerk.

STATE I E LOUISIANA,f
PAnyiti oF ST. LANDRY, "

I, Alfred Pa.'vy, D,.n'aty Clerk of rhe 11ti
Judicial District, Lirisirna. in and far the
parish of St. Landry. hlt heretby certify iheF
the above and foregoing is a tr•te and tori'eo
copy of the original on file and of record in
my office in Miscellateous Bhiok No. 9, date
January 17th, 1893.

Witness my hand and seal of Office at'bip
lousas, La., this 18th niv of Jaunary A. P.
1893.

ALFRED PAVY.
SE"t.. ( Dtepiitr Clerk,

DAVIS'S5.
COMPOUND SYRtU
WILD CHEIRRYA

;CURES'
CONSUMPTION, COUGHi

COLDS, SORE THROAT,I
ASTHMA, BRONCHIT'

CROUP,
WHOOPING COUGH.

-GET-

Davis' Wild Cherry I TariIF
AND TAKE NO OTHER.

50c.and $1.00 per bottle. Drugg i
OHNI H. COLLINS & CO., Philada.. Pa. -

C. F. NETTERFIELD,
-:- Painter and Paper Hanger -

Opelousas, La.

House, Sign, Ornamental and t"
painting done on short notice, at re=
prices and in the highest style of the 01
Estimates furnished.

Dec. 3. I892.

Arthur's Horane aIgIaEis3a
QIX each month, and articles on F
-hort and allmatters of interest to the

STORIES Finely illustrated, $1.50 a
ample copy for 5 2-ct stamps. Phlladel


